
 

 

  

  

 
 

 
Communiqué de presse      Bordeaux le 4 février 2021 
 

 

Les jours rallongent et les projets de champs de panneaux solaires fleurissent tels les 
pissenlits : Saucats (1000 hectares), Belin-Beliet, Donnezac, Pugnac, Saint Magne, Cestas, 
Mios, Bignos, La Brède … Une quarantaine à ce jour, réalisés ou en projet, sur environs 
1500 ha de terres. 

Tous les affairistes souhaitant émarger aux dispositifs divers de « la relance verte » se 
ruent sur les terres agricoles au détriment des possibilités de nouvelles installations 
agricoles et du maintien de la forêt. Tout est bon pour investir dans le photovoltaïque 
avec un taux de crédit historiquement bas. Mais trois petits moutons dans une mer de 
panneaux solaires ne changent rien à cette artificialisation massive des terres agricoles qui 
se profile. 

« L’agrivoltaïsme » est le nouveau nom d’une nouvelle escroquerie verte. Le côté « agri » 
est juste le prétexte pour obtenir l’agrément du projet par l’administration. 

La Confédération Paysanne de Gironde demande à ce que ce type de projet soit réservé à 
toute construction commerciale , industrielle et même individuelle, à des parkings, aux 
friches industrielles, à des terres polluées sans vocation agricole possible, comme en 
Allemagne. 

En particulier, la transformation des landes girondines en un immense parc solaire est 
inenvisageable. Les risques liés aux incendies n’ont pas été pris en compte, alors même 
que tous les modèles climatiques prévoient une augmentation de ce risque. Une 
intervention de pompiers sur de tels sites est impossible. 

Le massif forestier, même avec les défauts de son exploitation de type industriel, joue un 
rôle majeur dans le climat et le régime des pluies de la Région. Ce capital doit être 
préservé et enrichi plutôt que saccagé par des projets opportunistes. 
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